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L'IA entre dans un écosystème qu'elle
n'a pas choisi
Des trajectoires de Pronote, Éléa et Edumalin aux communs numériques
en formation
Thomas Cavil  /  Avril 2026

Pour anticiper ce qui va arriver aux acteurs IA qui tentent d'exister dans les
classes françaises, il faut regarder ce qui est arrivé aux technologies
précédentes, et ce qui est en train de se préparer à côté d'elles.

1. Pourquoi regarder en arrière

Les  IA  génératives  entrent  dans  l'école  française  à  grande  vitesse.  Des  centaines  de
milliers  d'élèves  utilisent  déjà  ChatGPT  hors  de  tout  cadre.  Le  ministère  a  publié  son
premier  cadre  d'usage  de  l'IA  en  éducation  le  14  juin  2025,  fruit  d'une  consultation
menée de janvier à mai  2025. La plateforme MIA Seconde a été généralisée à 800 000
élèves  de  seconde  à  la  rentrée  2025.  Le  Partenariat  d'Innovation  en  Intelligence
Artificielle (P2IA) cycle 3 a sélectionné six éditeurs à l'automne 2025 pour une phase de
recherche  et  développement  de  quinze  mois.  Des  startups  françaises  comme  Nolej,
Edumalin ou EvidenceB prennent position. Le mouvement semble rapide.
Il  n'est  pas  nouveau.  L'écosystème  qui  accueille  cette  vague  a  été  façonné  par  trois
décennies de déploiements numériques antérieurs, chacun avec ses règles, ses niveaux
de décision, ses inerties, ses verrous. Trois cas suffisent à faire voir l'essentiel : Pronote,
installé  par  accumulation commerciale  sur  plus  de vingt-cinq ans  et  finalement  racheté
par l'État ; Éléa, construit comme commun numérique par le ministère pour reprendre un
terrain  en  cours  de  colonisation  ;  Edumalin,  startup  pédagogique  qui  négocie  chaque
territoire depuis 2016 pour survivre. Aucune des trois n'a suivi le même chemin. Les trois
éclairent des faces différentes d'une même architecture.
Ce texte compile ces trajectoires et  les croise avec l'entrée en scène de l'IA.  Il  cherche
moins  à  décrire  qu'à  donner  à  voir  ce  qui  se  joue  sous  la  surface  des  annonces
ministérielles,  et  à  proposer  quelques  scénarios  de  ce  qui  attend  les  nouveaux  acteurs
dans un système qu'aucun d'eux n'a conçu.

2. L'architecture décisionnelle en cinq couches

Avant  d'examiner  les  trajectoires,  il  faut  poser  le  cadre.  Cinq  niveaux  de  décision
coexistent en France sur le numérique éducatif,  et chacun a un pouvoir réel de bloquer
ou d'accélérer un déploiement.
L'État (MENJ, DNE, DGESCO) fixe le cadre juridique, la doctrine technique et le cadre de
confiance  via  le  Gestionnaire  d'Accès  aux  Ressources  (GAR).  Il  finance  aussi  quelques
grands  programmes  nationaux  :  BRNE,  Pix,  Éléa,  apps.education.fr,  et  depuis  2019  les
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partenariats  d'innovation  en  IA.  La  Direction  du  Numérique  pour  l'Éducation  pilote
l'ensemble.
L'académie  relaie  et  accompagne  par  l'intermédiaire  de  ses  DRANE  (Délégations
Régionales  Académiques  au  Numérique  Éducatif),  de  ses  DAN  et  de  ses  CARDIE.  Elle
expérimente,  labellise,  forme,  mais  achète  rarement  directement  les  outils
pédagogiques.
La collectivité territoriale détient la compétence matérielle et, de fait, une grande partie
de  la  compétence  logicielle.  Les  communes  équipent  les  écoles,  les  départements
équipent  les  collèges,  les  régions  équipent  les  lycées.  Ce  sont  elles  qui  lancent  les
marchés  publics  d'ENT,  financent  les  tablettes  et  les  ordinateurs,  achètent  parfois  pour
tout un territoire des licences d'applications pédagogiques. La Région Île-de-France, par
exemple,  consacre  45  millions  d'euros  sur  cinq  ans  à  MonLycée.net,  qui  équipe  470
lycées publics et 600 000 utilisateurs.
L'établissement  public  local  d'enseignement  (EPLE),  par  la  voix  de  son  chef
d'établissement  et  de  son  conseil  d'administration,  conserve  un  pouvoir  résiduel  mais
réel sur le paramétrage, l'adoption, la formation interne et les abonnements financés sur
fonds propres.
L'enseignant,  enfin,  détient  la  liberté  pédagogique.  Cette  liberté  crée  une  zone
d'adoption  parallèle,  souvent  non  formalisée,  que  les  quatre  couches  supérieures  ne
contrôlent pas.
Ces  cinq  couches  ne  décident  pas  ensemble.  Elles  décident  en  parallèle.  Un  outil  peut
entrer par l'une, être bloqué par une autre, ressortir par une troisième. Trois trajectoires
concrètes le montrent.

3. Pronote : l'infrastructure par accumulation

La société Index Éducation est créée à Marseille le 14 janvier 1992 par quatre associés,
dont Olivier Calderon (source : base Sirene INSEE, SIREN 384 351 599). Elle lance d'abord
EDT,  un  logiciel  d'emploi  du  temps,  puis  Hyperplanning  en  1995  pour  l'enseignement
supérieur.  La  marque  Pronote  est  déposée  en  mars  1999.  Pendant  deux  décennies,  la
société grandit sans stratégie nationale coordonnée, établissement par établissement, en
vendant  des  licences  annuelles  directement  aux  chefs  d'établissement  sur  leurs  fonds
propres.
Cette  diffusion  reste  longtemps  invisible  depuis  Paris.  Aucune  loi  ne  l'organise,  aucun
marché  public  national  ne  la  structure.  Elle  s'installe  par  couches  successives  :
Pronote.net  en version web en 2003,  hébergement propre à partir  de 2010,  application
mobile, interconnexion avec EDT en 2013, Pronote Primaire à la rentrée 2021.
Quand la Cour des comptes publie en juillet 2019 son rapport consacré au service public
numérique  pour  l'éducation,  elle  dresse  un  bilan  qualifié  de  décevant,  pointant  la
désorganisation  de  l'offre  de  ressources  numériques,  l'inégalité  des  équipements  entre
territoires  et  la  confusion  des  rôles  entre  l'État  et  les  collectivités.  Un  rapport  de
l'Inspection  Générale  de  février  2018  sur  la  protection  des  données  personnelles
mentionnait  déjà  spécifiquement  Pronote  comme  point  de  vulnérabilité  institutionnelle.
La  DINSIC,  devenue  DINUM,  observait  que  le  ministère  s'était  placé  en  situation  de
dépendance à l'égard d'un éditeur privé pour la gestion de la vie scolaire.
Le  7  décembre  2020,  Docaposte,  filiale  numérique  du  groupe  La  Poste,  acquiert  la
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majorité du capital d'Index Éducation. La Banque des Territoires, filiale de la Caisse des
Dépôts, prend une participation minoritaire. Le montant de la transaction n'est pas rendu
public. Au moment de l'opération, Index Éducation équipe plus de 10 000 établissements,
emploie 119 collaborateurs dont 75 informaticiens, et réalise un chiffre d'affaires de 20,8
millions  d'euros  en  2019,  selon  le  communiqué  du  groupe  La  Poste.  La  justification
officielle est la souveraineté numérique. Le résultat est la reconnaissance formelle d'une
dépendance qui n'avait jamais été corrigée en amont.
Depuis, Index Éducation a obtenu en 2024 la qualification SecNumCloud SaaS de l'ANSSI.
En décembre 2023, elle a racheté à la barre les actifs de son concurrent Itop Éducation,
en  liquidation  judiciaire  depuis  juillet  2022,  pour  110  000  euros  (source  :  BODACC).  À
l'automne 2024, à l'occasion de la visite de Clara Chappaz dans ses locaux marseillais de
Château-Gombert, la société revendique 12 000 établissements clients, 165 salariés, 18
millions d'utilisateurs dans 128 pays, et 4,3 milliards de connexions sur l'année scolaire
2023-2024.
La  trajectoire  d'accumulation  que  Pronote  illustre  ne  lui  est  pas  propre.  Dans
l'enseignement  privé  sous  contrat,  essentiellement  catholique,  la  société  Aplim  couvre
avec  École  Directe  et  Charlemagne  un  segment  comparable,  selon  une  gouvernance
singulière  puisqu'elle  est  détenue  par  une  holding  associative  liée  à  l'Enseignement
catholique. Ce réseau parallèle, qui représente près de 17 pour cent des élèves du pays,
fonctionne selon ses propres circuits de décision (Secrétariat Général de l'Enseignement
Catholique,  Directions  Diocésaines,  autonomie  des  chefs  d'établissement)  et  mériterait
une analyse dédiée que cet article ne porte pas. Elle fera l'objet d'un prochain texte.
Une  autre  variante  de  cette  trajectoire  d'accumulation  existe,  qui  n'entre  ni  par  les
établissements  ni  par  les  circuits  diocésains,  mais  par  les  enseignants  eux-mêmes.
Genially (SaaS née en Espagne en 2015), Canva, Kahoot, Wooclap, Padlet, LearningApps
ont pénétré les classes françaises sans passer par le GAR, sans remporter de P2IA, sans
négocier  de  marché  public  national.  Leur  point  d'entrée  est  l'enseignant  individuel  qui
essaie la version gratuite, l'adopte, la fait circuler à ses pairs, construit sa pratique autour
d'elle. Genially a levé 20 millions de dollars en Série B en septembre 2021 auprès d'Owl
Ventures  et  645  Ventures,  avec  Brighteye  Ventures  comme  co-investisseur  européen.
Elle revendique une présence dans 190 pays, la France parmi ses marchés principaux.
Ce  modèle  d'adoption  virale  enseignante  regroupe  des  logiques  économiques
hétérogènes.  Canva  reste  gratuit  pour  les  enseignants  et  les  établissements  K-12  (600
000 établissements et 6 000 institutions scolaires dans le monde selon l'entreprise), avec
une  monétisation  sur  les  segments  entreprises  et  particuliers.  Genially  propose  une
version  gratuite  et  des  paliers  Premium  individuels  ainsi  qu'un  programme
Établissements  Genius.  Kahoot  pratique  un  freemium  avec  paliers  payants  individuels
(4,99 à 17,99 euros par mois) et des offres institutionnelles École et District. Wooclap est
gratuit pour les enseignants du primaire et du secondaire en France et en Belgique, avec
des licences institutionnelles payantes pour le supérieur et le secondaire étendu. Le point
commun n'est pas le modèle économique, c'est le point d'entrée : l'enseignant individuel,
sans  passage  par  les  portes  institutionnelles  françaises  (GAR,  P2IA,  DRANE,  marchés
publics  nationaux).  Cette  variante  suit  la  même  logique  d'accumulation  que  Pronote
(entrée par le bas, ancrage de fait sans décret initial), mais elle entre un étage plus bas
dans  la  chaîne  de  décision.  Là  où  Pronote  visait  le  chef  d'établissement,  Genially  vise
l'enseignant.  Le résultat  est  comparable :  une infrastructure de fait  dont  l'institution ne
peut  plus  que  ratifier  l'existence,  qu'elle  le  fasse  par  un  paiement  différé  (plans
institutionnels payants) ou par une simple reconnaissance d'usage (plateformes gratuites
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comme Canva).

Thèse | Le cas Pronote, dans ses deux variantes, montre qu'en l'absence d'une
politique publique structurée,  le  numérique éducatif  s'organise  par  capillarité
commerciale.  Cette  capillarité  procède  de  deux  échelles  :  l'établissement,  où
Pronote  a  bâti  son  empire  sur  plus  de  vingt-cinq  ans  ;  ou  l'enseignant
lui-même,  où  des  acteurs  internationaux  comme  Genially  passent  sous  les
radars  institutionnels  pour  s'installer  dans  les  pratiques  avant  même  que  la
décision publique se  pose.  Le  résultat  est  comparable  :  une infrastructure  de
fait,  que  l'État  ne  peut  plus  corriger  par  la  régulation  mais  seulement  par
l'acquisition ou la prise en charge tardive. La nationalisation de décembre 2020
n'a pas changé l'architecture du produit ni le modèle d'achat. Elle a changé le
propriétaire du capital.

4. Éléa : le commun numérique contre le marché

Éléa naît comme projet de la Délégation Académique au Numérique Éducatif de Versailles
en 2016, sur la base du LMS open source Moodle. Pendant trois ans, la plateforme reste
une expérimentation  académique,  distribuée dans  quelques  établissements  volontaires.
En septembre 2020, au sortir du premier confinement, elle est déployée dans l'ensemble
des collèges et lycées de l'académie de Versailles.
La  crise  sanitaire  change  l'échelle.  Le  ministère,  qui  a  manqué  d'outils  pendant  la
fermeture des écoles, cherche à ne plus dépendre d'acteurs privés ou étrangers pour ses
outils fondamentaux. Lors du séminaire national Moodle de juin 2022, le directeur de la
Direction  du  Numérique  pour  l'Éducation  annonce  la  mise  à  l'échelle  nationale  d'Éléa,
présentée comme un commun numérique au cœur de la stratégie du ministère. Le terme
de commun est central. Il signale une réponse politique au cas Pronote.
Le  déploiement  commence  en  2022-2023  par  vagues  académiques.  Clermont-Ferrand
rejoint  en  septembre  2023.  L'objectif  officiel,  confirmé  par  Eduscol  et  repris  dans  la
stratégie  numérique  2023-2027,  est  la  disponibilité  dans  toutes  les  académies  pour  la
rentrée 2025.  Le  bilan  de la  stratégie  publié  en décembre 2025 confirme le  cadre,  aux
côtés  de  BigBlueButton  pour  la  visioconférence  et  de  la  forge  collaborative
apps.education.fr pour les ressources libres.
Le  choix  de  Moodle  comme  socle  n'est  pas  anodin.  Il  signale  que  l'État  renonce  à
développer  un  produit  propriétaire  depuis  zéro,  capitalise  sur  un  logiciel  libre
mondialement éprouvé, et investit sur l'expérience utilisateur pour adapter un outil conçu
pour  l'enseignement  supérieur  à  des  enseignants  du  secondaire  qui  ne  sont  pas
ingénieurs  pédagogiques.  Le  chef  de  projet  national,  Rémi  Lefeuvre,  a  énoncé
publiquement dans un entretien à Ludomag en décembre 2024 que le choix s'était porté
sur Éléa parce que c'était la plateforme sur laquelle l'institution avait le plus investi pour
simplifier les usages pour les enseignants et les élèves.

Thèse  |  Le  cas  Éléa  montre  qu'une  reconquête  publique  est  possible  quand
l'État  arrive  assez  tôt  sur  un  segment  non  encore  colonisé  par  un  acteur
dominant.  Les  LMS  et  plateformes  de  parcours  scénarisés  étaient  moins
verrouillés  que  la  vie  scolaire.  Éléa  occupe  l'espace  avant  qu'un  équivalent
privé ne s'y étende. Elle ne ferme pas le marché privé, elle le reconfigure : les
éditeurs  doivent  désormais  se  différencier  ailleurs  que  sur  la  scénarisation
pure, soit sur le contenu disciplinaire, soit sur la méthodologie, soit sur l'IA.
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5. Edumalin : la startup qui négocie le territoire

Edumalin  est  créée  en  2016  par  trois  enseignants,  dont  François  Baritiu  (sources  :
RuraliTIC  juillet  2025  ;  entretien  Classe  de  demain  mars  2022).  Le  positionnement  est
explicitement pédagogique : aider les élèves dans leur travail personnel en articulant la
tâche  disciplinaire  et  la  méthode.  L'approche  s'adosse  aux  travaux  sur  l'enseignement
explicite, avec des références à Steve Bissonnette, Jonathan Fernandez, Pascal Bressoux.
La société est incubée par le Cnam en janvier 2018. En 2022, elle équipe 350 000 élèves.
À l'été 2025, elle revendique une présence dans six régions et seize départements selon
RuraliTIC,  ou sept régions et quinze académies selon le document officiel  remis dans le
cadre du P2IA. La croissance passe par trois canaux distincts qu'il est utile de distinguer.
Le premier canal est le contrat direct avec la collectivité. Le Département d'Eure-et-Loir
fournit  Edumalin  gratuitement  à  tous  les  élèves  et  enseignants  de  ses  39  collèges
publics,  avec accès via l'ENT Collèges Euréliens (source :  eurelien.fr).  Cette mécanique,
répliquée  dans  d'autres  départements,  constitue  la  principale  source  de  revenus
institutionnels.
Le deuxième canal est l'accord académique couplé à la collectivité. À Paris, l'académie et
la Ville ont conjointement mis la plateforme à disposition des 114 collèges publics (dont
106  actifs  en  2023-2024)  et  de  19  lycées  professionnels  avec  classes  de  3e
Prépa-métiers.  Le  déploiement  est  intégré  aux  ENT  Paris  Classe  Numérique  et
MonLycée.net.  En 2023-2024,  769 professeurs actifs,  3 440 sessions de travail,  soit  3,5
fois plus que l'année précédente (source : ac-paris.fr).
Le  troisième  canal  est  l'accès  via  le  GAR.  La  plateforme  est  distribuée  dans  le
Gestionnaire d'Accès aux Ressources du MENJ,  ce qui mutualise le cadre RGPD mais ne
garantit pas l'achat. En dehors des territoires contractualisés, l'accès reste fragmenté, et
certains projets enseignants passent par le financement participatif Trousse à Projets de
Réseau Canopé.
En  octobre  2025,  Edumalin  est  retenue  parmi  les  six  lauréats  du  P2IA  cycle  3
(CM1-CM2-6e)  pour  sa  solution  dédiée  au  français.  Il  s'agit  du  basculement  le  plus
significatif  de sa trajectoire : l'entrée dans un marché public national, avec quinze mois
de recherche et développement financés par France 2030 et la Banque des Territoires. La
startup prolonge parallèlement son développement international au Maroc, au Cambodge
et au Pérou.

Thèse  |  Le  cas  Edumalin  montre  que  la  survie  d'une  startup  pédagogique
française  dans  un  environnement  aussi  fragmenté  dépend  de  sa  capacité  à
articuler  plusieurs  canaux  d'entrée  en  parallèle  :  GAR,  contrat  territorial,
accord académique,  programme national.  Chaque canal  a ses contraintes,  ses
calendriers,  ses  renouvellements.  Aucun  ne  suffit  seul.  La  différenciation
scientifique  et  méthodologique,  enracinée  dans  la  recherche  sur
l'enseignement  explicite,  est  un  actif  difficilement  copiable  qui  compense  la
fragilité commerciale.
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6. Ce que les trois trajectoires ont en commun

Trois conclusions se dégagent en croisant les cas.
La première concerne le  temps long.  Un outil  ne  s'installe  pas  en cinq ans dans l'école
française.  Pronote  a  mis  vingt  ans  pour  devenir  une  infrastructure,  Éléa  met  neuf  ans
pour  couvrir  le  territoire  national,  Edumalin  met  près  de  dix  ans  pour  atteindre  seize
départements.  Un acteur qui  arrive avec un horizon de levée de fonds à trois  ans n'est
pas aligné sur l'horizon du système.
La  deuxième  concerne  les  points  d'entrée.  Chaque  produit  a  une  porte  principale  :
l'établissement  pour  Pronote,  l'académie  puis  le  ministère  pour  Éléa,  la  collectivité
territoriale  pour  Edumalin.  Les  porteurs  de  projets  qui  ne  choisissent  pas  leur  porte
principale se dispersent. Ceux qui la choisissent s'y engagent sur la durée nécessaire.
La troisième concerne le cadre réglementaire. Le GAR mutualise le RGPD mais ne règle ni
le modèle d'achat, ni la diffusion pédagogique.
Ces trois constats valent pour toute nouvelle vague technologique. L'IA arrive dedans.

7. L'IA arrive dans cet héritage

L'intelligence artificielle générative est entrée dans l'école française par les usages avant
d'entrer  par  le  cadre.  Des enseignants  et  des élèves utilisent  ChatGPT,  Claude,  Copilot,
Gemini,  Mistral  depuis  fin  2022,  sans  que  la  moindre  décision  institutionnelle  ne  l'ait
autorisé  ou  organisé.  C'est  la  trajectoire  la  plus  rapide  jamais  observée  pour  une
technologie éducative.
Le ministère a répondu en trois temps. La plateforme MIA Seconde, annoncée par Gabriel
Attal  le  5  décembre  2023  dans  le  cadre  du  choc  des  savoirs,  a  été  développée  par  la
startup parisienne EvidenceB, cofondée par Thierry et Catherine de Vulpillières en 2017.
Elle  a  été  expérimentée  auprès  de  200  000  élèves  à  partir  du  1er  mars  2024,  puis
généralisée à 800 000 élèves de seconde à la rentrée 2025. La propriété de la plateforme
appartient au MENJ, l'accès est gratuit et passe par le médiacentre des ENT.
Le  Partenariat  d'Innovation  en  Intelligence  Artificielle  cycle  3  a  été  lancé  à  la  rentrée
2025, financé par France 2030, le Secrétariat général pour l'investissement et la Banque
des Territoires. Six solutions ont été retenues pour les classes de CM1, CM2 et 6e (source
:  Eduscol,  page  officielle  du  dispositif).  En  français,  les  trois  lauréates  sont  Expliq,
Edumalin  porté  par  la  société  MFB,  et  Cards  porté  par  Beneylu.  En  mathématiques,  les
deux  lauréates  sont  Origamia  porté  par  Cabrilog  et  Mathia-C3  porté  par  Prof  en  Poche
avec Tralalere. En langues vivantes, le lauréat est yLANG porté par Neuronys et Nolej. La
phase  de  recherche  et  développement  dure  quinze  mois,  avec  une  expérimentation  en
classe à partir de janvier 2026. Ce dispositif prolonge le P2IA cycle 2 lancé en 2019, dont
les lauréats (Lalilo, Navi, Mathia, Smart enseigno, Adaptiv'Math) ont touché en 2023-2024
plus de 53 000 professeurs et 1,3 million d'élèves selon le ministère.
Le cadre d'usage de l'IA en éducation a été annoncé par Élisabeth Borne le 7 février 2025
en  amont  du  Sommet  de  l'IA  de  Paris,  élaboré  au  terme  d'une  consultation  nationale
menée  de  janvier  à  mai  2025,  et  publié  le  14  juin  2025.  Il  autorise  l'utilisation
pédagogique des IA génératives à partir de la classe de 4e, encadrée par l'enseignant, et
interdit la manipulation directe en primaire. Il intègre une micro-formation obligatoire sur
Pix pour les élèves de 4e et de 2de dès la rentrée 2025. Un parcours Pix IA est prévu pour
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2026-2027. Deux rapports complémentaires ont été remis le 10 juillet 2025 par l'IGÉSR,
Frédéric Pascal (directeur de l'institut DATAIA) et François Taddei (directeur du Learning
Planet Institute).
La  filière  EdTech  française  dans  laquelle  cette  vague  arrive  est  analysée  dans  l'étude
EY-Parthenon  publiée  en  mai  2024  pour  la  Banque  des  Territoires,  EdTech  France  et
l'Afinef.  Elle  compte  540  entreprises  en  2023,  15  000  emplois,  1,6  milliard  d'euros  de
chiffre  d'affaires  cumulé,  en  croissance  de  11  pour  cent  par  rapport  à  2021.  Mais  les
levées de fonds se sont effondrées : 77 millions d'euros en 2023 contre 410 millions en
2021. Le scolaire représente 26 pour cent du chiffre d'affaires de la filière, la formation
professionnelle  66  pour  cent.  Les  startups  IA  EdTech  arrivent  donc  dans  un  segment
minoritaire  en  valeur,  fragmenté,  et  sous-financé  par  rapport  aux  deux  années
précédentes.
Parmi les acteurs IA qui se positionnent sur le scolaire français, la profondeur des signaux
de  validation  institutionnelle  accumulés  à  ce  jour  varie  fortement  d'une  entreprise  à
l'autre  et  mérite  mieux  qu'une  lecture  binaire.  Quatre  positions  se  distinguent  dans
l'écosystème  français,  repérées  par  les  lettres  A,  B,  C,  D  :  marché  public  national  (A),
levée  institutionnelle  significative  (B),  accumulation  administrative  cumulative  sans
capital-risque  (C),  signaux  institutionnels  limités  ou  principalement  déclaratifs  (D).  Ces
quatre  positions  ne  constituent  pas  une  hiérarchie  de  qualité  pédagogique.  Elles
photographient  un parcours  à  l'instant  T  dans  l'écosystème institutionnel  français,  à  un
moment  donné  d'une  trajectoire  qui  peut  évoluer  dans  les  deux  sens.  Un  acteur
aujourd'hui en position D peut basculer en A s'il remporte un marché public. Un acteur en
A peut voir son statut s'éroder si son contrat n'est pas renouvelé. Le tableau ci-dessous
présente dix acteurs rangés selon cette grille. Il a été construit pour mettre en évidence
les  principales  portes  d'entrée  possibles,  non  pour  recenser  la  totalité  du  segment  :  la
filière  EdTech  française  compte  près  de  540  entreprises  selon  l'étude  EY-Parthenon  de
mai  2024,  dont  une  proportion  croissante,  non  encore  dénombrée  publiquement,  se
positionne sur l'IA.

NOTE DE TRANSPARENCE
Je  suis  moi-même  acteur  de  l'écosystème  que  ce  texte  décrit.  Je  développe  EvalIA,  un
outil  d'évaluation pédagogique assistée par  IA  utilisé  par  environ six  cents  enseignants
actifs répartis sur onze disciplines. Appliquée à EvalIA, la grille présentée ici  la situerait
en  position  D,  sur  la  variante  par  l'enseignant  de  la  trajectoire  d'infrastructure  par
accumulation,  sans  levier  de  capital-risque.  Cette  grille  n'étant  pas  une  hiérarchie  de
qualité mais une photographie du parcours institutionnel à l'instant T, ce positionnement
décrit une étape, pas un niveau d'excellence. Je n'ai pas inclus EvalIA dans le tableau par
convention  méthodologique,  pour  ne  pas  mêler  analyse  de  l'écosystème et  description
de ma propre pratique. À titre personnel, ma trajectoire recoupe également, en partie, la
voie  décrite  en  section  9  :  celle  de  l'enseignant-créateur  ayant  construit  un  outil  sans
formation  professionnelle  en  développement.  EvalIA  reste  cependant  un  produit
propriétaire  et  non  un  commun  numérique  hébergé  sur  la  Forge,  ce  qui  inscrit  ma
pratique dans la tension même que cet article décrit.  Au lecteur de tenir compte de ce
positionnement dans l'interprétation du texte.
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Acteur (création) Positionnement Signal de validation disponible

A  /  Validation par marché public national
EvidenceB (2017) Remédiation adaptative

maths et français
Contrat MIA Seconde, marché public 2,8 M€
signé août 2022, généralisation 800 000 élèves
seconde rentrée 2025 ; lauréate P2IA cycle 2
Adaptiv'Math (2019) ; levée cumulée supérieure
à 6 M€ auprès de Finorpa, IRD, LITA.co,
Bpifrance, Educapital, Zanichelli Venture ;
collaborations ministères Égypte, Sénégal, Haïti,
Italie, Espagne, expérimentation New York
school district

Nolej / Neuronys (2020) Modules interactifs
multi-matières, architecture
multi-modèles

Lauréate P2IA cycle 3 langues vivantes, yLANG
porté avec Neuronys (2025) ; levée 3 M€ auprès
d'Educapital et Square Knowledge Ventures
(2023) ; champion France GESAwards 2023 et
meilleure startup EdTech mondiale 2024 ; TIME
250 EdTech 2024 ; accrochée au GAR (source
eduscol STI) ; expérimentation TNE Isère
printemps 2025 avec 200 enseignants,
formateurs et inspecteurs ; invitée au Sommet
de l'IA de Paris en février 2025

Prof en Poche (2020) Mathématiques cycles 2 et 3,
approche didactique

Double P2IA cycle 2 Mathia (2019) puis cycle 3
Mathia-C3 avec Tralalere (2025), seule startup
privée avec deux marchés publics P2IA
successifs ; accompagnement par le
programme Passerelles de la Banque des
Territoires ; solution KIDAIA issue du Challenge
Éducation MENJ ; projet GreenDigitalSkills dans
France 2030 ; présentée en 2024 à Gabriel Attal
et Jean-Noël Barrot

B  /  Validation par levée institutionnelle significative
PyxiScience (2023) Maths manuscrites, bac-3 à

bac+3
Levée 2 M€ auprès de Newfund, INCO Ventures
et Bpifrance (mai 2025) ; adossement
académique à l'Université Sorbonne Paris Nord
et à NYU Paris ; ciblage principal enseignement
supérieur, explique l'absence de signaux GAR et
Édu-Up qui sont des dispositifs scolaires

Ed.AI (2024) Correction maths, français,
histoire-géographie,
secondaire

Levée 1,7 M€ auprès de Ring Capital via
Generations EDHEC, AFI Ventures et
CentraleSupélec Venture (avril 2025) ;
accélérateur 21st by CentraleSupélec depuis
décembre 2024 ; partenariat avec Le Livre
Scolaire pour les contenus pédagogiques de
référence ; fondateurs issus du Livre Scolaire,
de Microsoft et du Choix de l'École

C  /  Validation par accumulation administrative, sans levée de capital-risque
Logbook (2024) Feedback audio-texte sur

copies
Label Édu-Up du MENJ ; intégration officielle au
GAR depuis le 24 novembre 2025 (source
Ludomag) ; référencée par la DRANE
Île-de-France avec version prof+ dédiée aux
établissements franciliens ; lauréate de la finale
française des GESAwards 2025 ; a représenté la
France au Bett Show de Londres en janvier
2026

D  /  Signaux institutionnels limités ou essentiellement déclaratifs
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Acteur (création) Positionnement Signal de validation disponible

OuiActive / DinoBot
(2024)

Assistant pédagogique
collège-lycée

Dispositif Édu-Up MENJ ; accompagnement
Bpifrance ; accrochage au GAR communiqué
par le fondateur en mars 2026 (source
Métropole de Lyon), non encore confirmé par
une annonce institutionnelle tierce ; pôle Lyve
de Givors ; chiffres d'utilisateurs communiqués
par l'entreprise

Skillbeam AI (2025) IA générative souveraine
pour le lycée

Adoption communiquée par les fondateurs
concernant 5 lycées franciliens dont Maryse
Condé ; présentée au séminaire académique
STI2D de l'académie de Versailles en juin 2025
(source PDF officiel sti.ac-versailles.fr) ; brevet
en cours d'instruction

Examino (2024) Correction de copies,
freemium enseignants

Développé par l'agence OOEO ; informations
disponibles principalement issues de la
communication de l'entreprise

Gingo / Compilatio
(2024)

Correction de copies, barème
piloté

Développé par Compilatio, société annécienne
historique présente dans toutes les universités
françaises pour la détection de plagiat ; phase
bêta testée par cinquante enseignants ;
couverture France 3 Auvergne-Rhône-Alpes
(septembre 2024)

Plusieurs enseignements ressortent de cette grille,  sous réserve qu'elle soit  lue pour ce
qu'elle  est  :  une  photographie  des  parcours  institutionnels  à  l'instant  T,  pas  une
hiérarchie  de  qualité  pédagogique.  Un  acteur  en  position  D  peut  porter  une  solution
équivalente  ou  supérieure  à  un  acteur  en  position  A,  la  grille  ne  dit  rien  de  cette
dimension. La position A rassemble les acteurs qui ont franchi la porte la plus sélective de
l'écosystème français, celle du marché public national. Prof en Poche y occupe une place
unique  avec  deux  P2IA  successifs  (Mathia  en  2020  au  cycle  2,  Mathia-C3  en  2025  au
cycle  3).  Nolej  combine  un  P2IA  en  langues  vivantes,  une  levée  privée  auprès
d'Educapital  et  une  présence  dans  un  Territoire  Numérique  Éducatif,  ce  qui  en  fait
l'acteur ayant franchi le plus grand nombre de portes distinctes.  EvidenceB occupe une
place singulière comme développeur de MIA Seconde, plateforme dont la propriété relève
du ministère dans le cadre d'un marché public,  trajectoire que l'article a examinée plus
haut. La position B rassemble les acteurs validés par le capital-risque EdTech sans avoir
encore  remporté  de  marché  public  national.  PyxiScience  et  Ed.AI  y  figurent,  avec  des
adossements  académiques  complémentaires  (Sorbonne  Paris  Nord  et  NYU  pour  l'une,
CentraleSupélec  Venture  et  Le  Livre  Scolaire  pour  l'autre).  La  position  C  n'est  occupée
que  par  Logbook,  qui  fait  voir  qu'une  validation  par  accumulation  administrative  reste
possible sans capital-risque, par cumul du label Édu-Up, de l'intégration GAR officielle, du
référencement  DRANE  et  d'un  prix  tiers.  La  position  D  rassemble  des  acteurs  dont  les
signaux tiers sont plus limités, avec des nuances : OuiActive affiche un dispositif Édu-Up
du  MENJ  et  un  accompagnement  Bpifrance,  Skillbeam  s'appuie  sur  un  séminaire
académique  formalisé,  Examino  et  Gingo  s'appuient  essentiellement  sur  leur
communication propre avec toutefois, pour Gingo, l'adossement à l'entreprise historique
Compilatio  qui  dispose  d'une  présence  dans  toutes  les  universités  françaises  pour  la
détection de plagiat.
Cette  cartographie  n'est  pas  figée.  Un  nouveau  P2IA  consacré  au  geste  enseignant
(préparation  de  cours,  évaluation,  correction,  production  d'activités),  annoncé  par
Élisabeth Borne le  7  février  2025 et  doté  de 20 millions  d'euros  France 2030,  a  vu son
budget  acté  à  l'été  2025  (source  :  EdTech  Grand  Ouest).  Ce  dispositif  constitue  le
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prochain  levier  institutionnel  susceptible  de  faire  basculer  des  acteurs  de  la  position  D
vers la position A, pour autant que la sélection des lauréats et la phase de recherche et
développement  aboutissent  dans  les  délais  annoncés.  Pour  un  acteur  en  position  D,
l'obtention d'un tel marché change de catégorie et ouvre l'accès au déploiement national
via les ENT. Pour un acteur déjà installé en position B par une levée de fonds privée, la
non-obtention d'un P2IA ne remet rien en cause commercialement, mais restreint l'accès
aux canaux institutionnels massifs. La densité nouvelle du paysage français, apparue en
moins de dix-huit mois, ne préjuge pas de la cartographie qui s'établira dans les trois à
cinq ans.

8. Trois trajectoires et un levier transversal

Les trajectoires antérieures ne prédisent pas, elles contraignent. Les trois que l'article a
examinées ont chacune engendré une descendance dans l'écosystème IA contemporain.
S'y  ajoute  un levier  qui  n'est  pas  une trajectoire  propre,  mais  qui  traverse les  trois  :  le
capital-risque EdTech européen. Il  n'existait  pas au temps où Pronote, Éléa et Edumalin
se sont construites, et il modifie les vitesses de déploiement sans changer la nature des
portes  à  franchir.  Le  tableau  de  la  section  précédente  répartit  les  acteurs  selon  la
profondeur  des  signaux  institutionnels  acquis.  Les  trajectoires  qui  suivent  décrivent  les
chemins par lesquels ces signaux s'obtiennent.
La première trajectoire est l'infrastructure par accumulation, dont Pronote est l'archétype
historique  français.  Elle  consiste  à  entrer  dans  les  classes  par  la  fiabilité  technique  et
l'adoption enseignante  pratique,  puis  à  accumuler  les  signaux administratifs  un par  un,
sur  la  durée,  jusqu'à  devenir  incontournable  sans  avoir  été  décrété.  Cette  trajectoire
existe en deux variantes selon l'échelle d'entrée : par l'établissement (variante Pronote,
où  le  chef  d'établissement  signe  et  les  enseignants  utilisent),  ou  par  l'enseignant
lui-même  (variante  Genially,  où  l'enseignant  adopte  individuellement  via  une  offre
gratuite  ou  freemium,  indépendamment  des  circuits  institutionnels  français).  Les  deux
variantes partagent la même logique, infrastructure par accumulation sans décret initial,
mais  ne  visent  pas  le  même  interlocuteur.  La  variante  par  l'établissement  offre  une
profondeur  d'ancrage plus  forte  dès  la  première  signature.  La  variante  par  l'enseignant
offre une vitesse de pénétration plus grande, au prix d'une gratuité initiale crédible, qui
peut  être  durable  comme  chez  Canva  ou  convertie  en  paliers  payants  comme  chez
Genially ou Kahoot.
Cette trajectoire, dans ses deux variantes, a une descendance rapide dans l'écosystème
IA. Sur la variante par l'établissement, Logbook en dix-huit mois a obtenu le label Édu-Up,
l'intégration  officielle  au  GAR,  le  référencement  DRANE  Île-de-France  avec  version
dédiée,  et  la  finale  française  des  GESAwards.  La  compression  du  calendrier  est
spectaculaire,  Pronote  ayant  mis  plus  de  vingt-cinq  ans  à  constituer  un  équivalent  de
portefeuille.  Le  modèle  économique sous-jacent  reste  le  même :  résoudre  un  problème
pédagogique  concret  et  mesurable  (ici  la  manière  même  de  corriger,  pas  le  temps  de
correction,  avec feedback audio,  annotations ciblées et  suivi  longitudinal),  négocier  des
licences  établissement  par  établissement,  viser  la  couverture  plutôt  que
l'hypercroissance.  Sur  la  variante  par  l'enseignant,  plusieurs  acteurs  IA  français  et
internationaux  reproduisent  le  modèle  Genially  en  ciblant  directement  les  enseignants
via LinkedIn, les groupes de pairs et le bouche-à-oreille, avec des modèles économiques
variés  (gratuit  intégral,  freemium  individuel,  plans  institutionnels  optionnels)  mais  un
point  d'entrée  commun  par  l'enseignant  individuel.  La  variante  par  l'établissement  est
peu compatible avec les modèles capital-risque classiques.  La variante par  l'enseignant
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l'est  davantage  quand  l'acteur  vise  d'emblée  une  échelle  internationale  suffisante  pour
amortir  la  phase  virale,  comme  Genially  avec  sa  Série  B  de  20  millions  de  dollars  en
septembre 2021.
La  deuxième  trajectoire  est  le  commun  numérique  porté  par  l'État,  dont  Éléa  est
l'archétype. Elle consiste à être porté à l'échelle nationale par une décision ministérielle,
sur  la  base  d'un  cahier  des  charges  public.  Cette  trajectoire  s'incarne  en  IA
principalement  dans  le  dispositif  P2IA,  par  lequel  des  lauréats  sont  sélectionnés,
cofinancés sur quinze à dix-huit mois de recherche et développement, et diffusés via les
ENT, tout en conservant la propriété de leurs outils. EvidenceB avec Adaptiv'Math (2019),
Nolej avec yLANG en langues vivantes (2025), Prof en Poche avec Mathia puis Mathia-C3
(2020 puis 2025), sont sur cette voie. Un cas particulier coexiste : celui du marché public
de propriété ministérielle, illustré par MIA Seconde, dont la propriété relève du ministère
de  l'Éducation  nationale  dans  le  cadre  du  marché  public  signé  avec  EvidenceB  et
Docaposte en août 2022 pour 2,8 millions d'euros sur trente-six mois, et déployée à 800
000 élèves de seconde par  décision à  la  rentrée 2025.  Cette  trajectoire  offre  la  vitesse
d'un  déploiement  massif,  au  prix  d'une  dépendance  forte  au  calendrier  politique  et  à
l'évolution des cahiers des charges.
La  troisième  trajectoire  est  la  négociation  territoriale  adossée,  dont  Edumalin  est
l'archétype.  Elle  consiste  à  négocier  département  par  département,  académie  par
académie, en combinant GAR et contrats directs avec les collectivités, et en s'adossant à
un  partenariat  de  recherche  qui  rend  l'adoption  défendable  face  à  la  communauté
académique.  Cette  trajectoire  engendre  en  IA  les  acteurs  qui  combinent  adossement
scientifique  et  présence  sur  un  territoire  d'ancrage.  PyxiScience  avec  l'Université
Sorbonne  Paris  Nord  et  NYU  Paris,  Ed.AI  avec  CentraleSupélec  Venture  et  une
expérimentation déclarée dans quarante établissements de l'académie de Lyon, Prof en
Poche  avec  son  ancrage  en  Nouvelle-Aquitaine  et  une  expansion  progressive  vers
trente-deux des trente-quatre académies selon ses propres communications, en sont des
variantes  actuelles.  Cette  trajectoire  est  fragile  mais  durable  si  elle  est  adossée  à  une
différenciation  scientifique  réelle.  Elle  exige  de  vivre  sur  deux  temporalités  en  même
temps :  le  temps long des négociations institutionnelles,  et  le  temps court  des preuves
d'usage sur le terrain.
À  ces  trois  trajectoires  héritées  s'ajoute  un  levier  qui  ne  constitue  pas  une  quatrième
voie, mais qui les traverse et en modifie à la fois la vitesse et la géographie. Educapital,
fondée  en  2017,  gère  aujourd'hui  deux  fonds  successifs  cumulant  près  de  deux  cents
millions  d'euros  selon  EdTech  France.  Ring  Capital  avec  son  véhicule  Generations
powered  by  EDHEC,  AFI  Ventures  géré  par  Ventech,  Newfund,  INCO  Ventures,
CentraleSupélec  Venture,  Brighteye  Ventures  forment  un  écosystème  spécialisé  en
EdTech qui  n'existait  pas  en 1999 au lancement  de Pronote,  ni  en 2016 à  la  naissance
d'Éléa.  Cet  écosystème  permet  à  un  acteur  français  de  lever  entre  1,7  et  4  millions
d'euros sur un tour unique, et davantage sur plusieurs tours cumulés, dans des délais de
six à dix-huit mois qui étaient impensables avant 2020. EvidenceB a cumulé plus de six
millions d'euros sur au moins deux tours documentés, Nolej a levé 3 millions d'euros en
2023, PyxiScience 2 millions en 2025, Ed.AI 1,7 million en 2025.
Ce levier a une implication que les trois trajectoires héritées n'avaient pas eue à affronter
:  il  suppose,  presque  toujours,  une  stratégie  d'internationalisation.  Les  fonds  EdTech
européens investissent pour que l'entreprise s'adresse à des marchés plus larges que la
France  seule,  et  cette  contrainte  transparaît  dans  la  géographie  effective  des  acteurs
levés.  Nolej  est  le  cas  le  plus  net  :  développée  en  France  mais  d'abord  déployée  aux
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États-Unis  (CFNews  écrivait  en  novembre  2023  que  la  solution  était  à  l'époque  utilisée
uniquement  outre-Atlantique),  la  levée  de  3  millions  d'euros  de  fin  2023  a  été
explicitement  orientée  vers  un  retour  sur  le  marché  domestique  français.  Square
Knowledge  Ventures,  co-investisseur,  est  un  fonds  brésilien.  PyxiScience,  levée  de  2
millions en mai 2025, annonce dans sa communication d'investisseurs un déploiement en
Amérique  du  Nord  dès  janvier  2026,  puis  en  Chine  et  en  Inde,  et  met  en  avant  la
conformité FERPA américaine en plus du RGPD. EvidenceB déclare réaliser près de vingt
pour cent de son chiffre d'affaires à l'international, avec des collaborations en Italie et en
Espagne,  des  partenariats  avec  les  ministères  d'Égypte,  du  Sénégal  et  de  Haïti,  et  une
expérimentation  dans  le  school  district  de  New  York.  Ed.AI,  pourtant  la  plus  jeune  du
groupe, a déjà enregistré sa solution au SDPC Resource Registry avec un National Data
Privacy  Agreement  signé  dans  l'État  de  l'Utah  (premier  pilote  avec  InTech  Collegiate
Academy), était présente au congrès NCTM 2026 à la Nouvelle-Orléans avec deux ateliers
dédiés  aux  enseignants  de  mathématiques  américains,  et  communique  activement  sur
ses  activités  américaines  sur  le  LinkedIn  de  son  cofondateur  Jonathan  Banon
(intervention  également  signalée  dans  le  podcast  "La  Meilleure  École  du  Monde"  de
Nicolas Princen). Les quatre acteurs levés sont donc, à des degrés divers, engagés dans
une dynamique américaine active.
Le  capital  accélère  donc  l'exécution  des  trois  trajectoires,  mais  il  déplace  aussi  leur
centre  de  gravité.  Nolej  qui  négocie  aujourd'hui  son  accrochage  au  GAR,  son
référencement  DANE  Versailles  et  son  P2IA  en  langues  vivantes  n'entre  plus  dans  le
système  scolaire  français  au  titre  d'une  négociation  territoriale  patiente  à  la  Edumalin,
elle  y  entre  comme  une  marque  déjà  validée  par  un  marché  plus  large,  depuis  une
position  internationalisée.  Cette  transformation  crée  une  tension  que  Pronote,  Éléa  et
Edumalin  n'ont  pas  connue.  Les  portes  institutionnelles  nationales  ne  se  sont  pas
accélérées pour autant. Nolej a obtenu son P2IA en langues vivantes après sa levée, pas
grâce à elle. PyxiScience a construit son produit pour l'enseignement supérieur, segment
sur  lequel  les  P2IA  scolaires  ne  s'appliquent  pas  et  dont  les  temporalités  d'adoption
comme  les  cadres  réglementaires  (FERPA  aux  États-Unis)  sont  propres  à  ce  niveau
d'enseignement. Le capital apporte de la vitesse, il apporte aussi une extraction partielle
hors  du  cadre  français.  La  tension  entre  cette  extraction  et  la  lenteur  des  institutions
scolaires françaises est le nouveau terrain où ces trajectoires se jouent.
Ces trois trajectoires ne s'excluent pas. Un même acteur peut en combiner plusieurs, et
c'est souvent ce qui fait sa solidité. Nolej cumule les trois, avec accumulation de signaux
(GAR,  Sommet  IA),  lauréat  P2IA,  et  présence  dans  un  Territoire  Numérique  Éducatif.
EvidenceB est  fortement  sur  la  deuxième (MIA  Seconde  et  P2IA  cycle  2),  moins  sur  les
deux  autres.  Logbook  se  concentre  sur  la  première  seule,  et  reste  le  seul  acteur  de
l'échantillon  sans  levée  de  capital-risque  documentée,  ce  qui  peut  relever  d'un  choix
autant que d'une contrainte. Le levier capital-risque peut traverser n'importe laquelle des
trois  trajectoires,  et  c'est  ce  croisement,  avec  les  obligations  d'internationalisation  qu'il
emporte,  qui  dessine  le  paysage  actuel.  Mais  chaque  trajectoire  a  sa  logique
économique, son horizon, ses compétences requises. Une équipe qui excelle à négocier
des contrats territoriaux n'a pas les mêmes compétences qu'une équipe qui remporte des
marchés  publics,  laquelle  n'a  pas  les  mêmes  qu'une  équipe  qui  accumule  patiemment
des  labels  administratifs,  laquelle  n'a  pas  les  mêmes  qu'une  équipe  qui  doit  vendre  sa
solution  sur  trois  continents.  Un  fondateur  qui  n'aurait  pas  explicitement  choisi  sa
combinaison  de  trajectoires  et  de  leviers  se  retrouvera  porté  par  les  choix  des  autres.
Cette  lecture  ne  dit  pas  qui  va  gagner,  elle  dit  quelles  portes  chacun  a  ouvertes,
lesquelles il doit encore franchir, et à quel prix.
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9. L'angle mort : la Forge des communs et l'enseignant-créateur

Les  dix  acteurs  cartographiés  en  section  7  ont  tous  une  caractéristique  commune  qui
n'est  pas  anodine  :  ce  sont  des  entreprises.  Les  trois  trajectoires  décrites  en  section  8
supposent  également,  toutes,  qu'une  entité  tierce  commercialise  un  outil  à  destination
des enseignants ou de leurs institutions. Un phénomène nouveau échappe à cette grille
parce  qu'il  n'est  pas  porté  par  des  entreprises.  Il  se  joue  à  la  jonction  de  deux
développements  parallèles,  l'un  institutionnel  et  l'autre  technologique,  qui  se  sont
rencontrés  en  2025-2026  avec  des  conséquences  que  l'écosystème  n'a  pas  encore
pleinement digérées.
Le  développement  institutionnel  est  la  Forge  des  communs  numériques  éducatifs,  ou
LaForgeEdu, service de la Direction du Numérique pour l'Éducation lancé en 2023-2024
sous  l'impulsion  d'Alexis  Kauffmann,  chef  de  projet  logiciels  et  ressources  éducatives
libres  nommé  à  la  DNE  en  septembre  2021.  Hébergée  sur  GitLab  et  intégrée  à
apps.education.fr,  la  Forge  héberge  selon  le  ministère  plus  de  deux  mille  projets  sous
licence  libre,  dont  PrimTux  (système  Linux  pour  l'école  primaire),  MathALÉA  (banque
d'exercices  de  mathématiques  à  données  aléatoires)  et  CodEx  (environnement  pour
l'enseignement  de  Python),  que  le  ministère  cite  comme  exemples  emblématiques.  La
gouvernance  est  partagée  entre  le  ministère,  la  communauté  des  contributeurs  et
l'Association  des  Enseignantes  et  Enseignants  d'Informatique  de  France  (AEIF).  Elle  est
ouverte  à  tout  personnel  du  ministère  via  l'annuaire  fédéré  apps.education.fr,  et  à  des
partenaires  externes  sur  justification  (associations,  chercheurs,  acteurs  EdTech
collaboratifs).  Audran  Le  Baron,  directeur  de  la  DNE  depuis  juillet  2021,  a  clôturé  la
Journée  du  Libre  Éducatif  2024  en  déclarant  que  les  communs  numériques  constituent
désormais  l'horizon  par  défaut  des  projets  soutenus  et  opérés  par  le  ministère.  Alexis
Kauffmann  a  précisé  que  le  projet  ne  correspond  pas  aux  circuits  classiques  de
production  de  ressources  pédagogiques  par  appels  à  projets  ou  marchés  publics.  Ces
deux déclarations, formulées depuis le cœur de l'institution, disent une chose simple : la
logique  des  communs  numériques  est  désormais  revendiquée  comme  alternative  aux
circuits commerciaux traditionnels, y compris par le ministère lui-même.
Le  développement  technologique  est  la  démocratisation  du  vibe  coding.  Le  terme,
introduit  par  Andrej  Karpathy,  désigne  la  pratique  consistant  à  développer  des
applications en conversant avec une IA générative plutôt qu'en écrivant directement du
code. Les outils permettant cette pratique (Claude Code dans VS Code, Cursor, Lovable,
Bolt.new,  Replit  Agent)  ont  franchi  en  2025-2026  le  seuil  à  partir  duquel  un  utilisateur
sans compétence en programmation peut produire un prototype fonctionnel en quelques
heures.  Ludomag  a  publié  le  3  mars  2026  le  cas  de  François  Jourde,  enseignant  sans
formation  en  développement,  qui  a  produit  un  outil  d'ingénierie  pédagogique  complet
(Concepteur Pédagogique - Learning Designer, inspiré du Learning Designer de l'UCL) en
dialoguant  avec  ChatGPT  5.2  Thinking  et  Claude  Sonnet  4.5.  Son  code  est  public  sur
GitHub, un hébergement sur la Forge des communs étant par ailleurs envisagé. L'échelle
du  phénomène  n'est  plus  anecdotique  :  Replit  revendique  en  2026  vingt-cinq  millions
d'utilisateurs dont trois millions et demi actifs sur les fonctionnalités IA, et les estimations
de  marché  de  l'écosystème  vibe  coding  dépassent  plusieurs  milliards  de  dollars.  Le
verrou  technique  qui  protégeait  historiquement  les  acteurs  EdTech  du  reste  de  la
communauté éducative, celui de la compétence en programmation, s'efface.
Ces  deux  développements  existaient  séparément.  La  Forge,  avant  le  vibe  coding,  était
essentiellement peuplée de projets portés par des enseignants déjà programmeurs, une
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population  rare  dans  le  corps  enseignant  français.  Le  vibe  coding,  avant  qu'une
infrastructure institutionnelle de diffusion ne l'accueille, restait un outil individuel dont les
productions circulaient  dans des cercles restreints.  Leur  rencontre change la  donne.  Un
enseignant  sans  compétence  technique  initiale  peut  désormais  construire  un  outil
fonctionnel  via  vibe  coding,  l'héberger  sur  une  infrastructure  ministérielle  pérenne,  le
diffuser  sous  licence  libre  à  l'ensemble  du  réseau,  et  potentiellement  obtenir  un  label
Édu-up qui lui donne visibilité et soutien financier. Cette chaîne n'existait pas il y a trois
ans. Elle existe maintenant.
Cette  voie  n'annule  pas  les  trois  trajectoires  héritées.  Elle  les  relativise.  Un  acteur
commercial  qui  résout  un  problème  pédagogique  qu'un  enseignant  peut  résoudre
lui-même  via  vibe  coding,  héberger  sur  la  Forge,  et  diffuser  sous  licence  libre,  devra
justifier sa valeur autrement que par son existence technique. La différenciation ne peut
plus  reposer  sur  le  fait  de  savoir  coder,  elle  doit  reposer  sur  la  capacité  à  tenir  sur  la
durée,  à maintenir  des infrastructures robustes,  à résoudre des problèmes que la seule
combinaison IA générative plus enseignant volontaire ne résout pas. Cette voie n'est pas
achevée,  elle  est  en  formation.  Mais  elle  est  déjà  suffisamment  avancée  pour  que
l'écosystème  doive  en  tenir  compte.  La  recomposition  qui  se  dessine  ne  se  joue  plus
seulement  entre  entreprises  EdTech,  elle  se  joue  aussi  entre  entreprises  EdTech  et
communs numériques portés par leurs utilisateurs potentiels.

10. Ce que cette cartographie dit du moment présent

La vague d'IA n'arrive pas dans un vide. Elle arrive dans un écosystème qui a déjà trois
décennies  de  décisions,  d'inerties  et  de  compromis  derrière  lui.  Les  acteurs  qui  la
porteront  en  France  affronteront  un  mille-feuille  décisionnel  que  ni  Pronote,  ni  Éléa,  ni
Edumalin  n'ont  réussi  à  simplifier.  Ils  y  affronteront  aussi  une  filière  EdTech
sous-capitalisée, concentrée sur la formation professionnelle, et faiblement financée sur
le scolaire.
Ils y trouveront néanmoins des points d'appui réels :  un cadre d'usage publié, un cadre
RGPD mutualisé, un programme P2IA qui continue de s'élargir, une Cour des comptes qui
documente  les  échecs  et  réclame  une  stratégie,  une  direction  du  numérique  pour
l'éducation  qui  revendique  la  logique  des  communs.  Les  conditions  d'une  politique
publique  plus  lisible  existent.  Elles  ne  sont  pas  encore  mobilisées  à  la  hauteur  de  la
vague.
La leçon la plus utile,  pour quiconque construit  un outil  pédagogique IA aujourd'hui,  est
que la qualité pédagogique ne suffit pas à faire entrer un produit dans l'école, et que la
qualité technique encore moins. Ce qui fait entrer un produit, c'est la compréhension du
moment politique, la capacité à choisir la porte principale, l'endurance pour négocier sur
la  durée  du  cycle,  et  l'honnêteté  scientifique  qui  rend  l'adoption  défendable  face  à  la
recherche. Ces quatre dimensions ne sont pas remplaçables par la puissance de calcul.
Elles sont la condition de possibilité d'un ancrage réel.
Ce constat n'est ni optimiste ni pessimiste. Il est factuel. Les trois trajectoires examinées
ici le confirment, et le levier nouveau qui les traverse ne les remplace pas. À côté d'elles,
une  voie  émergente  se  dessine,  celle  de  l'enseignant-créateur  adossé  à  la  Forge  des
communs, qui reconfigure la question sans l'annuler. Ce qui s'écrit maintenant n'est pas
une  compétition  entre  acteurs  comparables,  c'est  la  coexistence  de  logiques  de
production  hétérogènes  :  commerciale,  publique,  territoriale,  et  désormais
communautaire. Aucune n'est appelée à absorber les autres. La recomposition dépendra

Page 14



L'IA ENTRE DANS UN ÉCOSYSTÈME QU'ELLE N'A PAS CHOISI  |  THOMAS CAVIL  |  AVRIL 2026

moins  de  la  vitesse  des  modèles  que  de  la  capacité  de  chaque  acteur  à  tenir  sa
cohérence dans un paysage qui n'est plus régi par une seule règle.

Note méthodologique

Ce texte repose sur un travail  documentaire qui agrège plusieurs catégories de sources
publiques. Les données institutionnelles (dispositifs P2IA, Édu-Up, GAR, DRANE, TNE) sont
issues des pages officielles du ministère de l'Éducation nationale, d'Éduscol, des DRANE
académiques et des Territoires Numériques Éducatifs. Les données économiques (levées
de fonds, chiffres d'affaires, ventilation du marché) s'appuient principalement sur l'étude
EY-Parthenon  publiée  en  mai  2024  pour  la  Banque  des  Territoires,  EdTech  France  et
l'Afinef, complétée par Campus Matin, EdTech Actu, FrenchWeb, Ludomag et CFNews. Les
informations  d'entreprise  proviennent  des  communications  officielles  (sites
institutionnels,  comptes  LinkedIn  des  fondateurs,  dossiers  de  presse,  podcasts
spécialisés) ainsi que de registres publics (Pappers, Sirene, BODACC).
Quand  une  information  repose  sur  une  déclaration  du  fondateur  ou  de  l'entreprise  non
confirmée  par  une  source  institutionnelle  tierce,  elle  est  explicitement  signalée  comme
telle dans le tableau et dans les sources associées.
Ce travail  reste par nature partiel.  La filière EdTech française compte près de cinq cent
quarante  entreprises  selon  l'étude  EY-Parthenon,  dont  une  proportion  croissante  se
positionne sur  l'IA.  Le  tableau en  présente  dix,  choisis  pour  la  lisibilité  de  la  grille  et  la
représentativité des trajectoires, non pour l'exhaustivité.
Les corrections factuelles sourcées et les désaccords d'interprétation sont bienvenus en
commentaire  sous  la  publication  LinkedIn.  Pour  des  raisons  techniques  (LinkedIn  ne
permet pas de remplacer un PDF déjà publié), le document lui-même ne sera pas modifié
après mise en ligne. Les corrections apportées en commentaire font partie de la lecture
complète  du  texte,  et  seront  intégrées  à  d'éventuels  travaux  ultérieurs  sur  le  même
sujet.

Sources principales

Pronote  /  Index  Éducation  :  Communiqué  La  Poste  Groupe  /  Docaposte  du  7  décembre
2020  ;  base  Sirene  INSEE,  SIREN  384  351  599  ;  Wikipédia  (Pronote,  Index  Éducation)  ;
site Index Éducation, page présentation ; Made in Marseille, 8 octobre 2024 ; BODACC C
n°  20230250  du  28  décembre  2023  (cession  Itop  Éducation)  ;  FCPE  Paris,  avril  2022
(référence aux rapports IGÉSR 2018 et Cour des comptes 2019).
Aplim / École Directe / Charlemagne : site aplim.fr ; page aplim.fr/entreprise/aplim-lasso
(gouvernance associative, holding Aplim L'Asso liée à l'Enseignement catholique) ;  base
Sirene INSEE, SIREN 403 315 815.
Genially  et  variante  par  l'enseignant  :  genially.com  ;  PRNewswire,  22  septembre  2021
(Série B de 20 M$ menée par Owl Ventures et 645 Ventures, avec DN Capital et Brighteye
Ventures,  présence  dans  190  pays)  ;  EU-Startups,  22  septembre  2021  (levée  17  M€,
France  parmi  les  marchés  principaux)  ;  Andalucía  Emprende  (fondation  mars  2015
Córdoba  par  Juan  Rubio  López,  Chema  Roldán,  Luis  García  Díez)  ;  Tracxn  (total  levées
26,3  M$  sur  3  rounds)  ;  genially.com/fr/solutions/pour-ecoles/  (programme
Établissements  Genius,  conformité  FERPA,  COPPA,  RGPD,  SOC  2)  ;  genially.hatier.fr
(partenariat  Hatier-Foucher)  ;  Capterra  France  2026.  Canva  Education  :
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canva.com/fr_fr/education/etablissements/  (100%  gratuit  pour  enseignants  et
établissements  K-12,  600  000  établissements  et  6  000  institutions  scolaires  dans  le
monde selon l'entreprise, monétisation sur segments entreprises et particuliers). Kahoot :
wooclap.com/fr/blog/kahoot-pricing  (tarifs  freemium  4,99  à  17,99  euros  par  mois  pour
enseignants individuels ; offres École et District Standard à 14,99 $/enseignant/mois avec
3  licences).  Wooclap  :  docs.wooclap.com  (gratuit  pour  enseignants  du  primaire  et  du
secondaire  en  France  et  en  Belgique  ;  licences  institutionnelles  payantes  pour  le
supérieur).
Éléa  :  Eduscol,  page  La  plateforme  d'apprentissage  Éléa  ;  DANE  Versailles,  page
plateforme Moodle Éléa ; Ludomag, 1er décembre 2024 (entretien Rémi Lefeuvre) ; blog
apps.education.fr,  3 juin 2022 (intervention du directeur de la DNE) ;  DRANE Bordeaux,
page  Communs  numériques  ;  Stratégie  numérique  pour  l'éducation  2023-2027,  bilan
publié sur strategie-numerique.incubateur.education.gouv.fr.
Edumalin : site officiel edumalin.fr ; Académie de Paris, page Apprendre à apprendre avec
Edumalin  ;  Eurelien.fr,  page Collèges  et  Campus  ;  RuraliTIC,  21  juillet  2025 ;  Classe  de
demain,  mars  2022  (entretien  François  Baritiu)  ;  document  P2IA  cycle  3  publié  par  la
DRANE de Versailles.
IA  en  éducation  :  education.gouv.fr,  Cadre  d'usage  de  l'IA  en  éducation  (publication  14
juin  2025)  ;  education.gouv.fr,  Éducation  et  intelligence  artificielle  :  remise  de  deux
rapports  aux  ministres  (10  juillet  2025)  ;  Eduscol,  pages  IA  cycle  2,  cycle  3  ;  site
ac-paris.fr,  pages  MIA  Seconde  et  IA  dans  l'éducation  ;  VousNousIls,  janvier  2024  (MIA
Seconde)  ;  News  Tank  Éducation,  7  février  2025  (annonce  Élisabeth  Borne  P2IA  geste
enseignant) ; EdTech Grand Ouest, septembre 2025 (budget acté P2IA geste enseignant).
Filière  EdTech  :  étude  EY-Parthenon  /  Banque  des  Territoires  /  EdTech  France  /  Afinef,
publiée le 29 mai 2024 (reprise par Campus Matin, EdTech Actu, Centre Inffo, AEF info) ;
site edtechfrance.fr.
EvidenceB : Next.ink, via CADA, marché public MIA Seconde signé août 2022 pour 2,8 M€
sur  36  mois  (EvidenceB  2,04  M€,  Docaposte  751  k€)  ;  Ludomag,  Widoobiz  et  Infonet,
décembre  2022,  levée  4  M€  (Educapital,  Zanichelli  Venture,  Finorpa  et  IRD  comme
investisseurs  historiques)  ;  Ludomag,  février  2020,  première  levée  2  M€  (Finorpa,  IRD,
Nord  France  Amorçage,  LITA.co,  Bpifrance)  ;  Campus  Matin,  décembre  2023  (annonce
Attal MIA Seconde) ; Eduscol cycle 2 (Adaptiv'Math).
Nolej  /  Neuronys  :  Éduscol  STI,  sti.eduscol.education.fr,  fiche  Nolej  IA  (accrochage GAR,
invitation  Sommet  IA  Paris,  Educatec  2024 et  2025)  ;  compte  Twitter  officiel  @nolej_ai,
octobre 2024 (accrochage GAR) ; DANE Versailles, ressources.dane.ac-versailles.fr, fiche
Nolej  AI  (version  dédiée  lycées  franciliens)  ;  TNE  Isère,  tne38.web.ac-grenoble.fr,
expérimentation avec 200 enseignants printemps 2025 ; Campus Matin, novembre 2023
(levée 3 M€ et GESAwards) ; Eduscol cycle 3 (lauréat yLANG avec Neuronys) ; CFNews, 15
novembre  2023  (déploiement  initial  aux  États-Unis,  levée  pour  retour  sur  marché
français,  Square  Knowledge  Ventures  fonds  brésilien)  ;  HDFID  et  EEN  Hauts-de-France,
2025 (parcours international, Seal of Excellence EIC, 10 pays, 170 000 utilisateurs, Bodo
Hoenen directeur branche américaine) ; Campus Matin, avril 2023 (lancement ASU+GSV
San Diego).
PyxiScience : Campus Matin, 21 mai 2025 (levée 2 M€, portrait fondateurs) ; FrenchWeb
et Influencia, mai 2025 ; EdTech Actu, juin 2025 (entretien Joachim Lebovits, déploiement
USA et Canada janvier 2026) ; Journal du Net, 20 mai 2025 (modèle économique distinct
France/USA,  focus  nord-américain  Newfund)  ;  Croissance  Investissement,  22  mai  2025
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(expansion  Amérique  du  Nord,  Chine,  Inde,  marché  mondial  10  milliards  d'euros)  ;
EdWeek  Market  Brief,  23  mai  2025  (North  American  expansion)  ;  page  institutionnelle
Université  Sorbonne  Paris  Nord  ;  site  pyxiscience.com  en  anglais,  tarifs  en  dollars,
conformité FERPA affichée.
Prof  en  Poche  :  Eduscol,  page  officielle  L'intelligence  artificielle  au  service  des
apprentissages  au  cycle  3  ;  DRANE  académie  Orléans-Tours,  page  P2IA  cycle  3  ;
Presselib,  21  octobre  2025  ;  profenpoche.com/mathia,  diffusion  32  des  34  académies  ;
LinkedIn  Prof  en  Poche  (Programme  Passerelles  Banque  des  Territoires,  KIDAIA  via
Challenge  Éducation,  GreenDigitalSkills  France  2030,  présentation  Attal  et  Barrot)  ;
makesense,  portrait  Mathia  (135  000  enseignants,  2,4  millions  d'élèves,  source
partenaire) ; EdTech Actu, février 2023 (entretien Vincent Escudé).
Ed.AI  :  EdTech  Actu,  17  avril  2025  (levée  1,7  M€,  partenariat  Livre  Scolaire)  ;  Campus
Matin, 21 mai 2025 ; FrenchWeb, 8 avril 2025 (profils fondateurs) ; Ventech, 8 avril 2025 ;
site  ed.ai  ;  LinkedIn  Jonathan  Banon  (publications  2025-2026  :  enregistrement  SDPC
Resource  Registry  et  National  Data  Privacy  Agreement  signé  dans  l'Utah,  pilote  avec
InTech Collegiate Academy, présence au NCTM 2026 de La Nouvelle-Orléans avec deux
ateliers  dédiés  aux  enseignants  de  maths  américains,  partenariat  avec  ISTE)  ;  podcast
"La Meilleure École du Monde" de Nicolas Princen, interview de Jonathan Banon (stratégie
d'implantation américaine).
EvidenceB  international  :  Infonet,  décembre  2022  (20%  du  chiffre  d'affaires  à
l'international selon Catherine de Vulpillières) ; evidenceb.fr (collaborations Italie Pearson
et Sanoma, Espagne, Singapour Marshall Cavendish, ministères Égypte, Sénégal, Haïti) ;
FrenchWeb, décembre 2023 (expérimentation school  district  de New York,  dotation 250
000 $).
OuiActive / DinoBot : AFINEF, fiche adhérent ouiactive-dinobot (accompagnement Édu-Up
et  Bpifrance)  ;  VousNousIls,  15  octobre  2025  (entretien  fondateur,  Édu-Up,  phase
d'intégration  au  GAR)  ;  EdTech  Actu,  25  novembre  2025  (accrochage  GAR  en  cours)  ;
Grand  Lyon,  24  mars  2026  (accrochage  GAR  communiqué  par  le  fondateur  dans  une
interview ; information à ce stade non confirmée par une annonce institutionnelle tierce).
Skillbeam AI : PDF officiel sti.ac-versailles.fr, séminaire STI2D académie de Versailles juin
2025 ; EdTech Actu, 2 septembre 2025 (entretien cofondateurs, source primaire).
Logbook :  site  officiel  logbook.education  (label  Édu-Up du MENJ)  ;  DRANE Île-de-France,
drane.region-academique-idf.fr,  fiche  ressource  Logbook  (labellisation  Édu-Up,  version
prof+ dédiée Île-de-France) ; Ludomag, 24 novembre 2025 (intégration officielle au GAR
du MENJ) ; Campus Matin, 26 novembre 2025 (GESAwards France 2025 et finale mondiale
Bett  Show  Londres  janvier  2026)  ;  EdTech  Actu,  30  septembre  2024  (entretien  Axelle
Lhermitte)  ;  VousNousIls,  15 décembre 2025 (témoignages enseignants Pierre Legrix  et
Jean-Luc Planès).
Examino, Gingo : Campus Matin, 21 mai 2025 et 26 novembre 2025 ; EdTech Actu, 8 avril
2025  (Examino)  et  16  octobre  2025  ;  France  3  Auvergne-Rhône-Alpes,  15  septembre
2024 (Gingo, test par 50 enseignants) ; Ekole, 25 mars 2025 (Gingo Compilatio) ; autres
informations sur Examino principalement issues de la communication de l'entreprise.
Cour des comptes : Rapport Le service public numérique pour l'éducation, juillet 2019.
GAR  :  gar.education.fr  ;  Wikipédia  Gestionnaire  d'accès  aux  ressources  ;
data.education.gouv.fr, dataset GAR-Liste_des_ressources 2025 ; Eduscol.
Forge  des  communs  numériques  éducatifs  :  forge.apps.education.fr,
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docs.forge.apps.education.fr,  communs-numeriques.forge.apps.education.fr  ;
cartographie.forge.apps.education.fr  (comité  de  suivi)  ;  data.education.gouv.fr  et
data.gouv.fr,  Statistiques  d'usage  de  la  forge  des  communs  numériques  (chiffre  officiel
de plus de 2 000 projets, exemples emblématiques PrimTux, MathALÉA, CodEx) ; article
DRANE  Bourgogne-Franche-Comté,  novembre  2024  (présentation  Alexis  Kauffmann,
citation  Audran  Le  Baron  clôture  Journée  du  Libre  Éducatif  2024)  ;  Wikipédia,  Alexis
Kauffmann (nomination septembre 2021, présentation Forge au FOSDEM janvier 2023) et
Direction du Numérique pour l'éducation (Audran Le Baron directeur depuis le 12 juillet
2021).
Vibe coding et enseignants-créateurs :  Ludomag, 3 mars 2026, François Jourde, Le vibe
coding  au  service  de  l'ingénierie  pédagogique  (Concepteur  Pédagogique  -  Learning
Designer  inspiré  du  Learning  Designer  de  l'UCL,  code  sur
github.com/jourde/learning-designer, ChatGPT 5.2 Thinking et Claude Sonnet 4.5 dans VS
Code,  hébergement  sur  la  Forge  envisagé)  ;  Andrej  Karpathy,  invention  du  terme  vibe
coding ;  Techbox.fr  février 2026 (Replit  25 millions d'utilisateurs dont 3,5 millions actifs
IA, marché vibe coding 4,7 milliards de dollars en 2026) ; AI Explorer janvier 2026, Jedha
février 2026 (panorama des outils : Claude Code, Cursor, Lovable, Bolt.new, Replit Agent,
Aider).
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